
GEORGES DIDI-HUBERMAN 

PASSES CITES 
PAR JLG 

L'CEIL DE L'HISTOlRE, 5 

LES EDITIONS DE MINUIT 



TABLE DES MATIERES 

I 
« DE L'UNE DEUX CHOSES » 

OU DU LANGAGE (PARALOGIQUE) 

Passe mal passe et cecite du present: necessite des passes cites 
(11). - Jean-Luc Godard et la citation: «Je ne sais pas lire» 
et «II n'y a pas plus litteraire que moi» (11). - La citation 
comme rejet de l'autorite : recolte, recollage, racolage (15). -
La citation comme cadrage de phrases : Ie texte reduit mais 
augmentable, Ie dialogue rompu mais la dialectique instauree 
(19). - La citation comme reprise d' autorite : parole paralogi
que et reautorisation de soi. Travail n'est pas statut (27). 

II 
« SUR LES DEUX TABLEAUX» 

OU DU MONTAGE (DIALECTIQUE) 

Citer... a comparaitre. Les images dialectiques et l'auteur 
comme producteur : montage, technique et politi que (33). -
Le montage convoque (<< vois, la ») et provoque (<< voila »). 
« Montage, mon beau souci », ou l'inconnue algebrique-eroti
que (37). - Griffith, Charcot, Freud: Ie desir sans conclusion 
et les puissances de la figurabilite (39). -« Montage, mon beau 
fusil », ou Ie pouvoir conclusif des mots d'ordre (45). - Syn
these ou symptome? «Confondre» : confronter-juger ou 
jouer-amalgamer (50) ? 



206 PASSAGES CITES PARJLG 

III 
« A DOUBLE TRANCHANT » 

OU DE L'HISTOIRE (CONTRARIEE) 

« L'histoire jugera » : Ie cinema « confondu » par et d l'histoire. 
Voir est resister. Radicalite, ambigulte : Ie double jeu (57). -
Histoire(s) du cinema : queUe « resurrection» ? Revoir la mort, 
sauver l'honneur (60). - Retourner (vers, a) ce qui a ete tourne. 
Le cinema ouvert par l'histoire (67). - Une recherche du temps 
perdu. Resurrection vs survivance. Le lyrisme documentaire et 
Ie geste d'Orphee (70). - La Muse Clio: il faut 1'art a l'histoire. 
L'histoire appropriee dans la solitude et la totalite : « Les His
toire(s), c'est moi» (75). - Lyrisme ouvert et lyrisme ferme. 
L'enfant Godard et 1'enfant juif. L'histoire contrariee (81). 

IV 
« A COUTEAUX TIRES» 

OU DE LA POLITI QUE (DIVISEE) 

Se faire peur et tout contester. Le projet Etre juij et Ie dialogue 
avec Marcel Ophuls. Confondre et diviser (89). - Fraternite
rivalite-hostilite. La controverse sur l' antisemitisme (92) . -
Comment divisez-vous ? Les contrechamps sont affaire d'ethi
que (97). - Comment citez-vous les passes? Le droit de citer... 
a disparaitre (99). - Politi que du contrechamp : distance, jus
tesse, justice. Hitler et Golda Meir. Juifs, «musulmans» et 
Palestiniens d'lei et ailleurs a Notre musique (103). - J ouer 
avec Ie « deux ». Politique du hors-champ. Divisions extrinse
ques du radicalisme, divisions intrinseques de I'ambivalence 
(112). 

V 
« DEUX LIEVRES A LA FOIS » 

OU DE L' AUTORITE (EQUIVOQUE) 

« Moi Ie cinema, je parle », ou I' auteur superlatif (123) . - Le 
statut de modele: poete-critique et philosophe-artiste (125) . -
Godard, etre deux et maitre equivoque : conscience dechiree 
et belle arne. Le « therrorisant » et Ie « theorichien » (128). -
Autorite autoritaire. La puissance et Ie pouvoir : courir deux 



TABLE DES MATIERES 207 

lievres a la fois (13 3). - La reference a Malraux resIstant, 
penseur, artiste. Le cinema comme «musee imaginaire du 
reel» (136). - Autorite et auratisation. La puissance litteraire 
du regard. S'autoriser a l'oracle, ou la «terreur dans les let
tres » (145). 

VI 
« D'UNE PIERRE DEUX COUPS» 

OU DE LA POESIE (EXPLETIVE) 

«Poete je suis ». Cesure et forme poeme chez Godard (157). 
-« Pourquoi des poetes en temps de detresse ? » Romantisme, 
negation, metalangage (162). - Imagination, fragmentation, 
contradiction, theorisation. Godard commente par Schlegel : 
« poesie de poesie », jeux de langage et « bouffonnerie trans
cendantale» (166). - Cinema de poesie : Chklovski (174). -
Godard, Pasolini : liaisons et deliaisons (177). - Tautologie, 
metalangage, atonalite chez Godard : l' absence de «poesie 
naIve », d'« innocence» et de «confrontation» (184). -
Retour de l' elegie, « sentiment de l'histoire » et negation exple
tive : l'inquietude d'un cineaste (192). 

Note bibliographique ...................................................... 199 

Table des figures ............................................................. 201 




